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nul n'a paru se demander si cet exposé contenait des nou-
veautés ou des redites, ni s'il y avait là quelque point contro -
versé ou controversable.

L'article du Journal officiel est très -sympathique et bien fait,
au point de vue de l'histoire de France, mais il est visible que
l'auteur ne soupçonhe même pas les problèmes que nous offre
l'histoire de la colonisation américaine, ni le but que M. Ra-
meau s'est proposé.

,La Revue politique et littéraire professe des principes fort op-
posés à ceux de M. Rameau; témoin son article (même li -
vraison) paradoxal et absurde sur les cathédrales, et une dia-
tribe déplorable et calomnieuse sur ce loyal et brave McMahon,
qui n'a qu'un tort, celui d'être trop bon. Elle a compris ce
que cherche l'auteur d'Une colonie féodale; elle a comme le sen -
timent de la situation, et le pressentiment des différentes appré-
ciations qui peuvent se rencontrer sur les temps primitifs de
l'occupation du Nouveau - Monde par la race blanche.

L'Univers, l'Union, le Moniteur universel et la République fran-
caise se sont occupés de l'ouvrage, ce qui montre qu'il a attiré
l'attention de tous les partis.

Ces articles ont été fort remarqués dans les sociétés qui s'oc-
cupent de l'histoire de France, car ils affirment et montrent
l'extension que prend de jour en jour l'école historique qui
contredit et rectifie les vieux préjugés eu matière d'histoire;
mais on ne s'est préoccupé que des points qui se rattachent à
des questions discutées de l'histoire de-France, parce que, en
effet, ce sont les seuls qui, dans le livre de M. Rameau, soient
familiers aux écrivains français.

Pour nous, Canadiens - français, ces écrits ont un mérite
particulier: ils finiront par nous mettre en lumière dans un
milieu tout nouveau, où l'on ne peut'que gagner à se faire
connaître, puisque l'état et la ramification de notre groupe sont
trop peu remarqués en France.

'I

Les opinions énoncées parl M. Rameau lui ont été révélées par
l'étude de nos institutions seigneuriales comparée avec les
études spéciales qu'il avait faites sur les origines et les déve -
loppements de la propriété en France.
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